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LES JEUX OLYMPIQUES, TRADITION ET MODERNITE 
 
Objectifs : 
Histoire : les jeux olympiques 
Civilisation : la vie des athlètes, les antagonismes entre les cités 
Langue: les adjectifs comparatifs et superlatifs 
Vocabulaire : les sports olympiques, le corps 
TICE ; sites internet, lectures d’images  
 
 
 
■ Plans du site 
■ Rôles : religieux, juridique et politique, artistique, sportif et culturel, du site d’Olympie. 
■ les jeux, un puissant outil de fédération, d’intégration et d’harmonie politique 
 
 
 
■ Texte de Pausanias et traduction 
■ Que cherchent à commémorer les jeux olympiques ? 
 
 
 
■ Texte de Pausanias et traduction 
■ Quel est l’objectif des jeux ? 
■Langue ; le système des cas et des déclinaisons 
■Vocabulaire ; les athlètes et les épreuves sportives 
 
 
 
■ recherche des compétences physiques, morales et sociales de l’athlète idéal 
■ Arte video ; reconstituer l’idéal olympique aujourd’hui 
 
 
 
 
■ Étude de représentations antiques des épreuves 
■ Étymologie et champ lexical du sport  
 
 
 
 
■ Le site web du CIO 
■Qu’est devenu de nos jours l’idéal olympique des Grecs ? 
■Comparaison entre les représentations modernes et antiques des épreuves et recherche de leurs 
différences 
 
 
 
■le corps et les membres 
■La tête 
■Les organes 
■Les activités physiques 
■Les sens 
■Les qualités physiques 
■Pistes étymologiques 

La dimension mythologique des jeux 
 

La polyvalence du site d’Olympie 

Le développement des jeux 
 

Lecture d’image ; l’idéal olympique 
 

Les épreuves des jeux olympiques dans l’Antiquité 
 

Les jeux aujourd’hui 
 

Pour un bilinguisme Latin/Grec ; pistes étymologiques sur le corps 
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■ Mots croisés ; Les jeux olympiques 
■ Alcibiade Didascaux ; les jeux olympiques ; questionnaire 
■ Astérix et Obélix aux jeux olympiques 
 
1) La polyvalence du site d’Olympie 
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α) Chercher les monuments du site qui mettent en évidence les rôles : religieux, juridique et politique, 
artistique, sportif et culturel, du site d’Olympie. 

 
β) Qui est Phidias ? Pourquoi son nom est-il lié au site d’Olympie ? 

 
γ) Une œuvre d’art considérée comme une des « sept merveilles du 
monde » se trouvait à Olympie : Que représentait-elle ?  Qu’avait-elle 
de particulier ?   
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Repère les Cités grecques suivantes sur la carte : 
Athènes 
Olympie 
Corinthe 
Thèbes  
 
Marathon 
Sparte 
Delphes 
Argos 
Mégalépolis 
Quel est le nom des régions de ces Cités : 

Cités Régions 

Athènes  

Olympie  

Corinthe  

Thèbes  

Marathon  

Sparte  

Delphes  

Argos  

Mégalépolis  

 
En t’aidant de l’échelle située sur la carte, en bas à droite, donne la distance approximative que 
devaient parcourir les athlètes des Cités suivantes pour se rendre sur le site d’Olympie. 
De la Cité d’Athènes à Olympie :   
 

 

De la Cité de Sparte à Olympie :    
 

 

De la Cité de Corinthe à Olympie :   
 

 

De la Cité d’Argos à Olympie :   
 

 

De la Cité de Thèbes à Olympie :   
 

 

De la Cité de Delphes à Olympie, en proposant 2 parcours différents : 
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2) La fondation des jeux olympiques 
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α ) Quels événements mythologiques les Jeux commémorent-ils ? 

 
β) En quoi la dimension du stade rejoint-elle la mythologie ? 

 
γ) En l’honneur de quels dieux avaient lieu les sacrifices qui ouvraient les Jeux ? 

 
ε) Quelle est la date des premiers Jeux Olympiques ? 
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ζ) Quelle est la fréquence des Jeux Olympiques dans l’antiquité ? 

 
η) Qu’appelait-on « trêve sacrée des Jeux » ? 

 
θ) D’où proviennent les trésors du site d’Olympie ? 

 
ι) Qui a le droit d’assister aux Jeux ? 

 
κ) Qui ne peut y assister sous peine de mort ? 

 
 
A leur apogée (de 776 à 393 avant Jésus Christ), les jeux se déroulent tous les 4 ans (l’olympiade) et 
durent six jours en été, la première lune après le solstice d’été. Tous les états-villes grecs y participent 
: les jeux sont le symbole et l’assurance de leur unité. Tous les belligérants doivent cesser le combat. 
Des ambassadeurs sont chargés d'annoncer la trêve sacrée dans toute la Grèce. Grâce à cette trêve, 
tout le monde peut se rendre à Olympie : les athlètes et leur famille, les pèlerins, les spectateurs (45 
000 spectateurs dans le stade !), les bateleurs, les musiciens, les orateurs … De nombreuses 
installations (campements, hôtels) sont nécessaires à l’accueil de cette immense foule. 
Seuls les Grecs de condition libre peuvent concourir : Les esclaves, les condamnés, les étrangers 
(appelés barbares) ne sont pas admis. L’inscription se fait un an avant les jeux et l’entraînement 
commence dix mois avant les épreuves. 
Ce sont les magistrats appelés hellanodices, qui organisent et régissent les jeux. Le premier jour, les 
jeux sont inaugurés devant le temple de Zeus par des sacrifices de bœufs aux cornes dorées. La 
procession peut alors avoir lieu, avec en tête, dans le plus grand apparat, les hellanodices, puis les 
athlètes, les cochers, les professeurs, les entraîneurs, les juges assistants, les délégués des cités et 
des états grecs. Les athlètes se prosternent aux pieds de l’immense statue de Zeus, puis ils prêtent 
serment de combattre avec loyauté. Les juges, les entraîneurs et les parents des athlètes jurent d’avoir 
une attitude loyale et digne. La cérémonie d’ouverture est terminée. 

Tu es un hellanodice grec. Donne ton accord ou ton refus à la participation aux 
jeux des athlètes suivants (tu peux t’aider du texte précédent, qui contient de 
précieux renseignements pour t’aider à décider) : 
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Nom 

 
Conditions sociales 

 
Origine 

Participation 
(accordée ou refusée) 

Gèdépus Militaire Empire romain  
Pomelos Militaire Grèce  
Dèlias Esclave Grèce  
Chitos Médecin Grèce  
Sarcophage Militaire Egypte  
Nonos Artisan Grèce  
Sancos Orateur Grèce  

 
Lumière d’Olympie 

 

Dis-leur 
De se rendre tous  
À Olympie, 
Que des milliers et des milliers d’éphèbes,  
Multitude de corps blancs, noirs, jaunes  
Aillent se laver près de la Palestre 
D’hier, d’aujourd’hui, de demain, 
Et d’huile enduire leur âme et leur esprit,  
Qu’ils entrent 
Ensuite par la crypte grande ouverte dans le Stade  
Pour se battre. 
Non pas dans le massacre et l’incendie  
Non pas avec le couteau, le fer qui brûle 
Et la destruction de l’homme par l’homme, 
Non pas pour de nouveaux morts, infirmes, 
malheureux  
Mais pour la force et le javelot, 
Pour le saut, le disque, la course, la lutte,  
La course de chevaux, 
La Vertu, 
Près de Castor ou d’Antipatros  

De Diagoras ou d’Alcibiade 
Qui unira le monde de l’Antiquité avec celui 
d’aujourd’hui,  
De demain l’éternel 
Et vaincra Arès une dernière fois encore. 
Là-bas dans la clairière, Olympie  
Veille nuit et jour et tresse pour chacun d’eux 
Une couronne d’olivier sauvage  
De paix grecque 
De Paix pour le monde entier. 
 
Takis DOXAS, poète grec. 
 

LES AUTRES JEUX DE LA GRÈCE ANTIQUE : « LES JEUX PANHÉLLENIQUES » 
 

Nom des jeux En l’honneur 
de 

Lieu de 
célébration 

Récompense 
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Les jeux pythiques Apollon Delphes Couronne de laurier 

Les jeux isthmiques Poséidon Isthmia Couronne de pin 

Les jeux néméens Zeus Némée Couronne de 
céleri sauvage 

 
Complète le tableau pour les jeux olympiques 

 

 
 

Nom des jeux En l’honneur de Lieu de célébration Récompense 

Les jeux olympiques    

 
Les Heraia 
Ce sont les jeux célébrés tous les 4 ans à Olympie en l’honneur de la déesse Héra. A ces jeux, 
participent uniquement les femmes célibataires. L’unique épreuve est la course à pied, environ (160 
mètres). 
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3) le développement des jeux 
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ε) Recherche de vocabulaire ; 
Grec Français 

άγωνα  

 course 

διαυλος  

 pentathlon 

πάλης  
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πυγμης  

 Couse de chars attelés 

 pancrace 

 athlète 

Οπλιτων δρομος  

ζ) Quel était le but des jeux ? 

 
η) Etymologie ; 
 
Proposez une étymologie cohérente pour les mots suivants : 
Dromadaire –Pugnace – Protagoniste – Hippique – Pédagogie – Polémique – Stéphane - Politique 

 
α) Quelles sont les qualités exigées des athlètes pour concourir aux Jeux ? 

 
β) Pourquoi peut-on dire que les qualités requises de l’athlète visent l’idéal du καλλος καγαθος? 

 
 

 
γ) Quelles  disciplines des Jeux  mettent-elles en valeur les qualités du guerrier grec idéal ? 
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δ) Qui est récompensé aux Jeux Olympiques ? De quelle façon ? 

 
ε) Citez trois noms d’athlètes antiques célèbres et indiquez dans quelle discipline ils se sont illustrés. 

 
 

  

Athlète se ceignant d’un bandeau  
Délos  
Copie romaine en marbre du Diadumène de Polyclète .  

Ephèbe porteur de lance  
Pompéi 
Copie romaine du Doryphore en 
bronze de Polyclète 
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5) Les épreuves des jeux olympiques dans l’Antiquité 
 
α)  Retrouvez le nom des disciplines olympiques pratiquées dans l’antiquité, à l’aide des images  
proposées dans le tableau, 

Le
s 

ép
re

uv
es

 g
ym

ni
qu

es
 

  
 

 
 

  

 
  

 
 

  

  

 

  
 

  

Le
s 

co
ur

se
s 

de
 c

he
va

ux
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Le
s 

co
nc

ou
rs

 a
rti

st
iq

ue
s 

  

 

   
 

β) Traduisez les mots grecs suivants et faites une liste des mots français qu’ils ont donnés 
 
γυμνος μαραθον πενταθλον αθλητες μνημην 
 
 
 
 
 

   
 

 

 

                       
 
 
6) Les jeux aujourd’hui 
 Connectez-vous au site du Comité Olympique : 
http://fr.wikipedia.org/wiki/Comit%C3%A9_international_olympique,       puis répondez aux questions 
suivantes : 
α) Qui met fin aux Jeux Olympiques antiques ? A quelle date ? Pour quelle raison ? 

 
β) Quand les Jeux réapparaissent-ils sous leur forme moderne ? A quel endroit ? 
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γ) Qui est à l’initiative de cette renaissance ? 

 
δ) Quel objet symbolise le lien entre les Jeux antiques et modernes ? 

 
ε) Justifiez votre réponse en expliquant le parcours de cet objet tous les quatre ans. 

 
ζ) Quelle est la symbolique des cinq anneaux ? 

 
η) Où se sont déroulés les jeux en : 
 
1)  1908 ?     
 
2)  1936 ? Que s’est-il passé cette année-là lors de la remise des prix ? 
 
3)  1940 ? 
 
4)  1960 ? 
 
5)  1968 ? 
 
6)  1976 ? 
 
7) 1984 ? 
 
8)  2004 ? 
 
9)  2008 ? 
 
10) 2012 ? 
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ι) Quelle remarque peux-tu faire sur la répartition géographique des nations organisant et accueillant 
les J.O. ?  

 
Quelle partie du monde est encore peu représentée au C.I.O. ?  

 
κ) Quelle formule latine, formée de trois adverbes au comparatif, exprime l’objectif des athlètes 
contemporains ? 

 
λ) Quelle phrase, reprise par l’initiateur des jeux modernes rend compte de l’esprit nouveau soufflant 
sur les Jeux actuels ? 

 
7) A l’aide des réponses obtenues lors des précédentes séances, et grâce à l’observation des 
images d’athlètes antiques et de sportifs contemporains, remplissez le tableau afin de faire 
clairement apparaître les différences fondamentales entre les jeux antiques et modernes ;  
● Le lancer de disque 

                           Le discobole de Myron                
● la course à pied 

     Cathy Freeman 

 
● le saut en longueur 
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● La lutte 

  
 ●Le lancer de javelot 

                                                            
● La récompense du vainqueur 

                                                Le black power en 1968 à Mexico 
 
Questionnaire : 
 
 

Jeux antiques 
 

jeux modernes 
 

 
a) lieu 
 

 
 
 

 
 
 

 
b) appartenance ethnique 
 

 
 
 

 
 
 

 
c) équipement de l’athlète 
 

 
 
 

 
 
 

 
e) objectif de  l’athlète 

 
 

 
 

 
f) récompense  et statut du      
vainqueur 
 

 
 
 
 

 
 
 
 

 
g) public admis   aux jeux 
 

 
 
 

 
 
 

h) disciplines    représentées  
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Les anneaux olympiques qui représentent les cinq continents et toutes les nations unies par 
l'Olympisme sont aujourd'hui l'un des symboles les plus connus et reconnus au monde. Mais saviez-

vous que c'est seulement vingt ans après la rénovation des Jeux Olympiques que Pierre de 
Coubertin a présenté lors du Congrès olympique de Paris 1914 l'emblème qu'il avait conçu un peu 

plus tôt grâce son talent de designer ? Voici l'histoire de sa création. 

  
Si la devise olympique "Citius, Altius, Fortius" (plus vite, plus haut, plus fort) proposée à Pierre de 
Coubertin par le prêtre dominicain Henri Didon, apparaît dès le Congrès fondateur du Comité 
International Olympique appelant à la rénovation des Jeux le 23 juin 1894, le célèbre emblème 

représentant cinq anneaux entrelacés, n'arrive que deux décennies 
plus tard. En attendant, Pierre de Coubertin a déjà dessiné une 
couronne ouverte de rameaux d'oliviers, qui rappelle les prix 
décernés aux athlètes lors des Jeux de l'Antiquité. Ce symbole 
apparaît dès lors sur ses lettres officielles. 
L'introduction d'un drapeau olympique est discutée par les membres 
du CIO dès leur 
douzième Session en 
1910 à Luxembourg. Le 

membre britannique du CIO Theodore Cook, comptant 
parmi les organisateurs des Jeux de Londres 1908 et 
auteur du rapport officiel, présente un drapeau et un dessin 
des médailles, mais ils ne sont pas retenus. Une 
commission est ensuite constituée sans que ses travaux 
ne débouchent sur une concrétisation. 
Au cours de l'année 1913, Pierre de Coubertin se met à 
l'œuvre. Il imagine un emblème qu'il veut le plus universel 
possible. Il dessine les cinq anneaux interconnectés, 
probablement inspiré par le logo de l'USFSA (Union des sociétés françaises de sports athlétiques) 
dont il a été le secrétaire général à partir de 1890. L'USFA issue de la fusion de plusieurs clubs sportifs 
ayant créé un badge représentant deux anneaux entrelacés. 
Le symbole olympique apparaît sur ses courriers dès le mois de juillet 1913 alors qu'il prépare les 
"fêtes du XXe anniversaire du rétablissement des Jeux Olympiques", prévues lors du Congrès des 
Comités Nationaux Olympiques de Paris en juin 1914. Il le présente en détail dans la Revue Olympique 
avec un article intitulé "L'emblème et le drapeau de 1914". 
"L'emblème choisi pour illustrer et représenter ce Congrès mondial de 1914 qui mettra le sceau définitif 
à la rénovation olympique a commencé à apparaître sur divers documents préliminaires", écrit-il, "cinq 

anneaux régulièrement enlacés dont les coloris différents - bleu, 
jaune, noir, vert, rouge - se détachent sur le fond blanc du papier. 
De plus, les six couleurs ainsi combinées reproduisent celles de 
toutes les nations sans exception : le bleu et le jaune de Suède, 
le bleu et le blanc de Grèce, les tricolores français, anglais, 
américain, allemand, belge, italien, hongrois, le jaune et le rouge 
d'Espagne voisinent avec les innovations brésilienne ou 
australienne, avec le vieux Japon et la jeune Chine" note-t-il à son 
époque. Il expliquera également que son drapeau "hautement 
symbolique" représente "les cinq continents unis par l'Olympisme 

et les couleurs de toutes les nations". 
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L’extraordinaire aventure d’Alcibiade Didascaux 
 
Episode PI (π) 
Pourquoi ne peut-on pas pénétrer en armes dans l’enceinte de la cité ? 

 
Faites une liste du personnel qui officiait dans la cité en période de JO. 

 
Que se passait-il le premier jour ? 

 
Que se passait-il le deuxième jour ? 

 
Que se passait-il le troisième jour ? 

 
Que se passait-il le quatrième jour ? 

 
Que se passait-il le cinquième jour ? 

 
Que se passait-il le sixième jour ? 

 
Que se passait-il le septième jour ? 

 
Qu’est-ce que l’αρητε ? 

 
Qu’est-ce que l’aurige de Delphes ? 

 
Que décernait-on aux vainqueurs ? 

 
Qu’est-ce qu’un Zane ? 
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L’individu 

Le cœur et l’âme : l’esprit 

animus (i) m / mens (mentis) f esprit ὁ νοῦς, νοῦ 
indoles (is) f/ ingenium (ii) n caractère τὸ ἦϑος, ους 
intelligentia  (ae)  f intelligence ἡ ϕρήν, φρενός 
cogitatio  (onis)  f pensée ἡ διάνοια, ας 
ratio  (onis)  f raisonnement ὁ λόγος, ου 
opinio  (onis)  f opinion ἡ δόξα, ης 
sententia  (ae)  f avis ἡ βουλή, ῆς 
judicium  (ii)  n jugement ἡ γνώμη, ης 
voluntas  (atis)  f volonté ἡ βούλησις, εως 
subtilitas  (atis)  f compréhension ἡ σύνεσις, εως 
memoria  (ae)  f mémoire ἡ μνήμη, ης 
oblivio  (onis)  f oubli ἡ λήϑη, ης 
scientia  (ae)  f savoir ἡ ἐπιστήμη, ης 
stultitia  (ae)  f sottise/bêtise ἡ ἄνοια, ας 
puto  (1) / cogito  (1) penser νοέω-ῶ / νομίζω 
ratiocinor  (1) raisonner λογίζομαι 
existimo  (1) / judico  (1) juger κρίνω 
credo  (3) croire οἶμαι 
volo  (velle) vouloir βούλομαι 
intellego  (3) comprendre αἰσϑάνομαι 
memini se souvenir μέμνημαι 
obliviscor  (3) oublier ἐπιλανϑάνομαι 
scio  (4) savoir γιγνώσκω / οἶδα 

ingeniosus, a, um intelligent ϕρόνιμος, ος, ον 
sapiens  (ntis) sensé σώϕρων, ων, ον 
stultus, a, um bête ἠλίϑιος, α, ον 

Le cœur et l’âme : la morale 

mores  (morum)  m moeurs/morale τὸ ἔϑος, ους 
virtus  (utis)  f vertu/ qualité ἡ ἀρετή, ῆς 
vitium  (ii)  n vice/ défaut ἡ κακία, ας 
sapientia  (ae)  f sagesse ἡ σοϕία, ας 
prudentia  (ae)  f prudence ἡ ϕρόνησις, εως 
bonum  (i)  n bien τὸ ἀγαϑόν, οῦ 
decus (oris) n/honestas (atis) f honneur ἡ καλοκἀγαϑία, ας 
probitas  (atis)  f franchise ἡ ἀλήϑεια, ας 
pudicitia  (ae)  f pudeur ἡ αἰδώς, οῦς 
fama  (ae)  f réputation ἡ δόξα, ης / ἡ τιμή, ῆς 
insania  (ae)  f folie ἡ μανία, ας 
malum  (i)  n mal τὸ κακόν, οῦ 
culpa  (ae)  f faute ἡ αἰτία, ας 
mendacium (ii) n 
fraus (fraudis) f 

mensonge τὸ ψεῦδος, ους 



L’individu 

infamia  (ae)  f 
turpitudo  (dinis)  f 

honte/infamie ἡ αἰσχύνη, ης 

bonus, a, um bon/honnête ἀγαϑός, ά, όν 
purus, a, um/integer, gra, grum pur καϑαρός, ά, όν 
decorus, a, um décent εὐπρεπής, ής, ές 
sapiens  (ntis) sage σοϕός, ή, όν 
malus,a, um mauvais/méchant κακός, ή, όν 
impurus, a, um impur ἀνόσιος, α, ον 
indecorus, a, um inconvenant ἀπρεπής, ής, ές 
turpis, is, e honteux αἰσχρός, ά, όν 

Le cœur et l’âme : l’âme 

anima  (ae)  f âme ἡ ψυχή, ῆς 
cor  (cordis)  n coeur / âme ὁ ϑυμός, οῦ 
sensus  (us)  m sentiment ἡ αἴσϑησις, εως/τὸ πάϑος, ους 
cupiditas  (atis)  f passion / désir ἡ ἐπιϑυμία, ας 
ira  (ae)  f colère ἡ ὀργή, ῆς 
gaudium (ii) n/laetitia (ae) f joie ἡ χαρά, ᾶς 
voluptas  (atis)  f plaisir ἡ ἡδονή, ῆς 
felicitas  (atis)  f bonheur ἡ εὐδαιμονία, ας 
maeror  (oris)  m peine / chagrin ἡ λύπη, ης 
miseria  (ae)  f malheur ἡ δυστυχία, ας 
dolor  (oris)  m souffrance/douleur τὸ ἄλγος, ους 
risus  (us)  m rire ὁ γέλως, ωτος 
lacrima  (ae)  f / fletus (us) m pleurs/larmes τὰ δάκρυα, ων 
amor  (oris)  m amour ὁ ἔρως, ωτος 
odium  (ii)  n haine ἡ ἔχϑρα, ας 

afficior  (3bis) éprouver/sentir πάσχω 
doleo  (2) souffrir πάσχω 
patior  (3bis) supporter ϕέρω 
cupio  (3bis) désirer ἐπιϑυμέω-ῶ 
gaudeo  (2) 
laetor  (1) 

se réjouir χαίρω 

fleo  (2) pleurer δακρύω 
gemo  (3) gémir γοάω- ῶ 
deploro  (1) se lamenter οἰμώζω 
rideo  (2) rire γελάω- ῶ 
amo  (1) aimer ϕιλέω- ῶ 
diligo  (3) chérir στέργω 
complector  (3) embrasser ἀσπάζομαι 
odi haïr μισέω- ῶ 

beatus, a, um / felix  (icis) heureux εὐδαίμων, ων, ον/εὐτυχής, ής, ές 
miser, a, um / infelix  (icis) malheureux ἄϑλιος, α, ον/δυστυχής, ής, ές 
laetus, a, um joyeux εὔϑυμος, ος, ον 
tristis, is, e / maestus, a, um triste δύσϑυμος, ος, ον 


